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qui I abanclonn.i sur un baleau nnir'ouvert
Dûsnppointemenls, désastres el mort, tel est le (ri,terésume de flnsloire des expéditions ,,retiques !

quaux d,x pre,„,ères .-.nnées du dix-seplièra'e siMe-mais sous le charme irrésistible et la fascination d^quelque pouvoir mystérieux, les explorateurs, loin derenoncer a ces hasardeuses entreprises, vont s'y la"c ravec une nouvelle ardeur. y wiicer

ane^lf^n"''',''"";''":''
''" ^'^''"'«"' '"' ''O^^an étaitanéantie p,- r la destruction de sa colossale armadacomposée de cent trente grands vaisseaux de hgne'

de à t "ô:,'"" '" r' ''''"s'^'^"-^ et chassés':::
delà de» Orkneys, allèronf, battus par la tempête se

Ltes lors les autres puissances maritimes, n'ayant ni,,,a craindre qu'on leur disput,U les roui s d ,fd
(soit par le cap de Bonne-Espérance, soit par IcnHorn) n'eurent plus à rechercher une route indépe'^dante a tr.nversles plaines glacées de l'Océan A,-cl n

vers e pôle nord, montrent clairement que le princinamotif de ces voyages ne fu, point surto'u, un b'u. ^i^

'

Nous ne ferons que signaler en passant les expédi-
ions, en partie, commerciales, que le capitaine P^feon i6U, et le capitaine Joseph, en i6i3 enlrepriremous les auspices de la Compagnie mosc vite, pour !

river au remarqu,able voyage que Kotherby a compi

Ma ;. J-^"
'''"'' o^^i'lenlales du Spit.be gMais

1 expédition arctique la plus célèbre du df:
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